
 

 

SAMEDI 

Saint Grégoire le Grand 

Évangile de Jésus Christ selon Luc (6, 1-5) 
Un jour de sabbat, Jésus traversait des champs ; ses disciples arrachaient des épis et les 
mangeaient, après les avoir froissés dans leurs mains. Quelques pharisiens dirent alors : 
« Pourquoi faites-vous ce qui n’est pas permis le jour du sabbat ? » 
Jésus leur répondit : « N’avez-vous pas lu ce que fit David un jour qu’il eut faim, lui-même et ceux 
qui l’accompagnaient ? Il entra dans la maison de Dieu, prit les pains de l’offrande, en mangea et 
en donna à ceux qui l’accompagnaient, alors que les prêtres seulement ont le droit d’en 
manger. » 
Il leur disait encore : « Le Fils de l’homme est maître du sabbat. » 

-  Acclamons la Parole de Dieu 

 

Commentaire 

« Pourquoi faites-vous ce qui n’est pas permis le jour du sabbat ? » 
Ce n’est pas le seul cas où Jésus semble violer la règle du sabbat. 
Souvent, Jésus s’est heurté aux pharisiens qui interprétaient de 
manière tatillonne les prescriptions rituelles. 
En fait, on ne peut pas conclure que Jésus enfreignait la Loi de Moïse, 
car nulle part on ne trouve de telles interdictions. Jésus affiche 
seulement une certaine liberté face aux prescriptions de détail. Il est 
maitre, même du sabbat. Parce que pleinement livré à la volonté du 
Père, le Christ se présente pleinement libre de toute institution, fût-
elle divine comme le sabbat, de tout mal, fût-il le péché. 
Il nous a aussi libérés.  Il est venu libérer le cœur de l’être humain, 
cœur dans lequel se trouve la cause de tout asservissement.  
Mais nous avons cette fâcheuse tendance à donner une importance 
démesurée aux moyens, en oubliant parfois le but. Il faut que nous 
nous remettions devant l’essentiel.  Et l’essentiel, c’est le 
commandement de l’amour. 
 

 

 


